
CHAPITRE  19

Maryam  :   MARIE

(REVELE A MAKKAH :  6 sections,  98 versets )

La controverse avec le christianisme se continue dans ce chapitre, et le titre doit son nom à
la mère de Jésus, Marie.  On raconte ici les circonstances se rattachant au fait qu’elle ait
donné naissance à Jésus. Mais alors que le chapitre précédent traite davantage de l’histoire du
christianisme que de ses doctrines, celui-ci vise à prouver la fausseté des dogmes religieux
chrétiens en démontrant qu’il s’agit entièrement d’innovations et qu’ils sont complètement
étrangers aux enseignements de tous les prophètes.

Les deux premières sections traitent des deux derniers représentants du prophétisme dans
la maison d’Israël, v.g., Jean et Jésus. Les fausses doctrines qui ont pris naissance autour du
nom de ce dernier sont expressément dénoncées à la fin de la seconde section. On fait
allusion à l’histoire d’Abraham, dans la troisième, et à celle de certains autres prophètes dans
la quatrième, afin de montrer que Dieu a toujours envoyé des hommes comme Ses prophètes
pour réformer le monde. Vers la fin de  la quatrième section, on affirme que la simple foi non
accompagnée de bonnes actions n’est rien, et que la foi ne peut profiter à une personne que si
elle se concrétise dans la pratique. La cinquième section traite des adversaires des prophètes
en général, alors que la sixième met fin à la discussion de la religion chrétienne en dénonçant
carrément la fausse doctrine de la filiation de Jésus.

Il est tout à fait certain que la plus grande partie de ce chapitre, v.g., celle qui se rapporte à
l’histoire de Marie et de Jésus, a été révélée à Makkah, très probablement vers la cinquième
année de la mission du Saint Prophète, parce que cette partie a été récitée par Ja‘far, chef du
premier groupe d’immigrants musulmans en Ethiopie, devant le roi chrétien de ce pays, au
moment où une délégation de Quraish pressait le roi de chasser les réfugiés musulmans de
son pays (Ah. vol. I, p. 203). L’émigration a eu lieu au cours de la cinquième année, et ce
chapitre, par conséquent, a dû être révélé auparavant. 
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1a.  Kåf  est synonyme de Kåf-in, Suffisant, hå  de Håd-in, Guide, yå de Yamßn, Béni, ‘ain
de ‘Alßm, Omniscient,  et ©åd de ˝ådiq, Véridique. Yå  a aussi été interprété comme une lettre
d’interjection, signifiant O,  mais selon JA, yå  représente Yamßn,  Celui Qui possède yumn
ou des bénédictions.

5a.  Sa crainte s’expliquait par la vie déraisonnable qu’ils menaient, et il craignait qu’il n’y

SECTION  1  :  Zacharie et Jean

Au nom d’Allåh, le Bienfaiteur, le
Miséricordieux.

1  Dieu Suffisant, Guide, Béni,
Omniscient, Véridique.a

2  Une mention de la miséricorde de
ton Seigneur à Son serviteur Zacharie -

3  Quand il fit appel à son Seigneur,
pleurant en secret.

4  Il dit: Mon Seigneur, mes os sont
affaiblis, et ma tête brille de blan-
cheur, et j’ai toujours connu le succès
dans ma prière vers Toi, mon Seig-
neur.

5  Et je crains pour ma famille après
moi, et mon épouse est stérile, alors
accorde-moi un héritier de Toi-mêmea

6  Qui héritera de moi et qui héritera
des Enfants de Jacob, et rends-le, mon
Seigneur, acceptable (à Tes yeux).a

7  O Zacharie, Nous te donnons la
bonne nouvelle d’un fils, dont le nom
est Jean: Nous n’en avons auparavant
fait aucun qui soit son égal.a

8  Il dit: Mon Seigneur, comment
aurais-je un fils, et mon épouse est
stérile, et j’ai atteint un âge extrême-
ment avancé?

9  Il dit: (Il en sera) ainsi. Ton Seig-
neur dit: Il est facile pour Moi, et sans
doute Je t’ai créé auparavant, quand tu
n’étais rien.
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ait personne pour conduire le peuple dans les voies de la vertu après lui.

6a.  L’héritage des Enfants de Jacob est l’héritage de la bénédiction Divine du
prophétisme qui avait été promis aux enfants de Jacob.

7a.  Samß  signifie un compétiteur,  ou un rival en supériorité  dans l’éminence ou la
gloire; donc aussi un égal,  ou un semblable. Le mot revient dans ce chapitre au v. 65 et a le
même sens, ce n’est pas un homonyme,  parce qu’ici il concerne Allåh. On ne veut pas dire,
de toute évidence, qu’un homme comme Jean ou quelqu’un d’égal à lui n’a jamais été créé
dans le monde. Selon les Evangiles: “Parmi ceux qui sont nés d’une femme, il ne s’en est pas
élevé de plus grand que Jean le Baptiste” (Mt. 11:11). Cela veut dire que personne comme lui
n’est né dans la famille de Zacharie, parce que dans le verset précédent, c’est au sujet de sa
propre famille que Zacharie dit qu’il craignait, et par conséquent l’assurance lui était
maintenant donnée que le fils promis ne ressemblerait pas aux autres membres de sa famille
qu’il craignait. Ou  le sens peut être qu’un autre comme lui n’était pas apparu à cette époque.

10a.  Le mot lail,  i.e., nuit,  est interprété comme s’il comprenait le jour, de même que
yaum, ou jour, comprend la nuit. En outre, à 3:40, les mots sont trois jours,  montrant ainsi
que l’on veut dire trois jours et trois nuits. Il faut aussi noter que le Qur’ån n’étaie pas l’idée
que Zacharie ait été frappé de mutisme, parce qu’il dit de lui qu’il était en bonne santé.  Le
but, en gardant le silence, n’était que d’être uniquement occupé à prier l’Etre Divin, et donc
Zacharie a dit à son entourage de rendre également gloire à Dieu; voir aussi 3:40a.

14a.  Les différents aspects du caractère de Jean méritent d’être cités. Il était pur et sans
faute et ne désobéissait jamais à Dieu. En fait, ce que l’on dit d’un prophète est également
vrai de tous les autres. Ils sont tous purs dès la naissance, et ne désobéissent jamais à Dieu.

10  Il dit: Mon Seigneur, donne-moi
un signe. Il dit: Ton signe est que tu ne
parles pas aux gens pendant trois
nuits, étant en bonne santé.a

11  Alors il s’avança vers son
peuple en venant du sanctuaire et leur
proclama: Glorifiez (Allåh) matin et
soir.

12  O Jean, empare-toi du Livre
avec force. Et Nous lui avons accordé
la sagesse quand il était enfant,

13  Et la bonté du coeur venant de
Nous et la pureté. Et il était fidèle à
son devoir,

14  Et bon pour ses parents, et il
n’était pas insolent, désobéissant.a

15  Et que la paix soit sur lui le jour
de sa naissance et le jour de sa mort, et
le jour où il sera ressuscité!
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17a.  Ceci montre que ce fut au cours d’une vision que l’esprit est venu, et la conversation
qui suit, a eu lieu aussi pendant une vision. Le mot tamaththala  utilisé ici le confirme, car le
mot signifie admettre la ressemblance d’une autre chose,  et ceci ne se produit qu’au cours
d’une vision. En outre, l’esprit de l’ange de Dieu apparaît à ceux qu’Il a choisis uniquement
pendant une vision, et l’oeil physique ne voit pas les anges.

19a.  Les mots Je te donnerai un fils pur  sont les mots du message. L’Esprit, en réalité, ne
fait que transmettre le message Divin, comme toujours. Chacun des mots du Qur’ån Sacré est
la parole de Dieu, mais chaque mot a été delivré au Prophète par l’ange.

21a.  Jésus a été un signe pour les hommes, en ce sens qu’il a été fait prophète, et tout
prophète est un signe, parce que la révélation Divine qui lui est accordée fournit une preuve
manifeste de l’existence de l’Etre Divin. Ou bien, il a été un signe pour les juifs en
particulier, parce qu’avec lui, le prophétisme a pris fin chez les Israélites.

21b.  Elle l’a conçu de la manière ordinaire dont les femmes conçoivent les enfants; voir
3:43a.

SECTION  2  :  Marie et Jésus

16  Et mentionne Marie dans le
Livre. Quand elle se retira de sa fa-
mille vers un lieu situé à l’est;

17  Ainsi elle se démarqua d’eux.
Alors Nous lui avons envoyé Notre es-
prit et il lui apparut comme un homme
bien fait.a

18  Elle dit: Je fuis pour trouver
refuge contre toi auprès du Bien-
faiteur, si tu es un de ceux qui se gar-
dent du mal.

19  Il dit: Je ne suis que le porteur
d’un message de ton Seigneur: Que je
te donnerai un fils pur.a

20  Elle dit: Comment puis-je avoir
un fils et nul mortel ne m’a encore
touché, et je n’ai pas été impudique?

21 Il dit: (Il en sera) ainsi. Ton
Seigneur dit: C’est facile pour Moi; et
afin que Nous puissions en faire un
signe pour les homme et une grâce de
Notre part.a Et c’est une chose dé-
crétée.b

22  Alors elle l’a conçu; et elle se
retira avec lui en un lieu éloigné.
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23a.  Ceci montre que Marie a donné naissance à Jésus pendant qu’elle était en voyage;
c’est pourquoi on fait allusion à l’eau et à la nourriture aux vv. 24 et 25, telles qu’on en
trouve seulement en voyage. Le v. 22 montre qu’elle allait vers un lieu éloigné. Il est possible
qu’elle ait eu recours au tronc d’un dattier pour s’appuyer dans les douleurs de
l’accouchement. 

23b.  Marie a donné naissance à Jésus dans les circonstance ordinaires que connaissent les
femmes en donnant naissance aux enfants. Les douleurs de l’accouchement étaient trop
pénibles pour elle, et c’est pourquoi elle a prononcé de tels paroles. L’allusion aux douleurs
de l’accouchement montrent nettement que c’était un enfant humain qui venait au monde. Ou
il se peut que l’on fasse allusion à Gn. 3:16, tu enfanteras dans la douleur.

25a.  Le Qur’ån n’admet pas que Jésus soit né le 25 décembre. C’était la période de
l’année où l’on trouvait des dattes fraîches et mûres sur les dattiers. C’est maintenant un fait
reconnu que le 25 décembre n’a pas été le jour de la naissance de Jésus. L’évêque Barnes dit
dans Rise of Christianity:  “Il n’y a de plus aucune preuve à la croyance que le 25 décembre
ait vraiment été le jour de la naissance de Jésus. Si nous pouvons accorder quelque crédibilité
au récit de la naissance selon Luc, avec les bergers qui veillaient de nuit dans les champs près
de Bethléem, la naissance de Jésus n’a pas eu lieu en hiver, alors que la température nocturne
est si basse dans la contrée montagneuse de Judée, que la neige n’y est pas rare. Après de
longues discussions, il semble que l’on se soit mis d’accord sur notre jour de Noël vers l’an
300 ap. J.-C.” (p. 79). L’évêque Barnes raconte ensuite que le 25 décembre a été emprunté au
culte perse, Mithra étant le Dieu de l’invincible soleil: “Et il convenait que son jour de
célébration soit celui où le soleil, après le solstice d’hiver, commençait de nouveau à
manifester nettement sa force”.

26a.  Ce fut vraiment une sorte de jeûne. Zacharie, comme nous l’avons vu, a reçu l’ordre
de ne pas parler aux gens pendant trois jours.

27a.  La conversation que les versets suivants racontent avoir eu lieu. suffit à elle seule a

23  Et les peines de l’enfantement la
conduisirent jusqu’au tronc d’un datt-
ier.a Elle dit: Oh, que ne suis-je morte
plus tôt, et que n’ai-je été une chose
complètement oubliée!b

24  Alors une voix lui est venue de
sous elle: Ne t’afflige pas, sûrement
ton Seigneur a fourni un ruisseau sous
toi. 

25  Et secoue vers toi le tronc du
dattier, il laissera tomber sur toi des
dattes fraîches et mûres.a

26  Alors mange et bois et sèche tes
larmes. Alors si tu vois un mortel, dis:
Sûrement j’ai fait voeu d’un jeûne au
Bienfaiteur, alors je ne parlerai à au-
cun homme aujourd’hui.a

27  Ensuite elle est venue à son peu-
ple avec lui, en le transportant.aIls di-
rent: O Marie, tu as sans doute apporté
une étrange chose!b
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montrer clairement que la venue de Marie vers son peuple avec son fils, comme l’affirme ce
verset, se rapporte à un moment où Jésus était devenu assez vieux pour être élevé à la dignité
de prophète, et pour avoir reçu la révélation Divine, car il dit avoir reçu le livre au v. 30. Les
commentateurs, simplement parce que ce verset en suit un autre où il est question de la
naissance de Jésus, en déduisent que l’incident se rapporte à une époque où Jésus était encore
un bébé. Mais il faut remarquer que le Qur’ån Sacré ne raconte pas les histoires dans tous
leurs détails, et il omet souvent un certain nombre d’incidents qui ne sont pas essentiels au
but visé. Comparer, par exemple, les 11e et 12e versets, dont le premier raconte le moment où
Zacharie a reçu l’heureuse nouvelle de la naissance d’un fils, alors que le second demande
que ce fils prenne possession du Livre avec force. Jésus ne peut dire qu’il a été fait prophète
qu’au moment où on lui a vraiment confié la mission d’un prophète, et non pas avant, et les
paroles de Jésus à son peuple, telles que rapportées aux vv. 30 et 31, montrent qu’on lui avait
déjà confié cette mission. En outre, il n’est pas sensé de supposer qu’aussitôt que Marie a
donné naissance à l’enfant, elle l’a amené à son peuple pour l’exhiber. Le Qur’ån, v. 22,
affirme qu’elle s’en allait alors vers un endroit éloigné, de sorte que l’incident raconté ici ne
peut avoir eu lieu immédiatement après l’accouchement. Le mot transporter  ne veut pas dire
qu’elle le portait dans ses bras; il signifie qu’il était transporté sur un animal. Comparer avec
9:92, où il est dit que certains Compagnons sont venus au Prophète afin qu’il puisse les
transporter,  et où l’on raconte qu’il a répondu qu’il n’avait pas ce qu’il fallait pour les
transporter.  Comparer avec Mt. 21:1-7. On y rapporte l’histoire de Jésus qui entre à
Jérusalem à dos d’ânesse, ou d’ânesse et d’ânon: “Et ils amenèrent l’ânesse et l’ânon, et ils y
déposèrent leurs vêtements, et ils l’y installèrent” (Mt. 21:7).

27b.  Lorsqu’il est dit que Marie a apporté une étrange chose,  il se peut que l’on fasse
allusion au fait qu’elle ait donné naissance à un fils qui réclamait une autorité plus grande
que les aînés d’Israël, avec une allusion plus profonde à la calomnie à son endroit; voir à ce
sujet 4:156a. Mais le mot fari  signifie aussi un inventeur de mensonges.  Il est remarquable
que Jésus, dans sa réplique, ne fasse aucunement allusion aux circonstances de sa naissance.
C’est pourquoi il est raisonnable d’en déduire que le sujet, quel que soit le sens que l’on
donne aux mots, visait la mission de Jésus et non pas les circonstances de sa naissance.

28a.  Selon 3:34a, Marie appartenait à une classe de prêtres, comme l’admet aussi Wherry,
“parce qu’elle était de la race des Lévites, comme il semblerait, à cause de sa parenté avec
Elizabeth,” et par conséquent, on l’appelle à bon droit ukht Hår∂n,  ou soeur d’Aaron,  le mot
ukht ne se limitant aucunement à la parenté consanguine immédiate comme son équivalent
français; voir 3:34a pour plus d’explications. IJ raconte l’incident suivant: ˝afiyyah (l’épouse
du Prophète) se rendit auprès du Messager d’Allåh (que la paix et les bénédictions d’Allåh
soient sur lui!) et elle dit: “Les femmes me disent, juive, fille de deux juifs”. Il lui dit:
“Pourquoi n’as-tu pas dit: Sans doute mon père est Aaron et mon oncle Moïse et mon époux
Muƒammad?”

29a.  Les juifs âgés et instruits auraient sans doute appelé un jeune homme né et élevé
sous leurs yeux un enfant au berceau,  comme s’ils avaient dédaigné s’adresser à un homme
aussi jeune. Voir ce qui suit, vv. 30, 31, où l’on indique clairement que l’incident rapporté ici
se rapporte à une époque où Jésus était un adulte.

28  O soeur d’Aaron,a ton père
n’était pas un mauvais homme, ni ta
mère une femme impudique!

29  Mais elle le montra du doigt: Ils
dirent: Comment devrons-nous parler
à celui qui est un enfant au berceau?a
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30a.  Il est évident que cette conversation n’a pas eu lieu alors que Jésus était un enfant au
berceau, mais alors qu’il était vraiment devenu un prophète.

31a.  Il est absurde de supposer que Jésus ait ordonné les prières et les aumônes à l’âge
d’un an et qu’il ait réellement observé ces commandements à cet âge-là. En fait, la réponse
de Jésus montre clairement qu’il s’adressait à son peuple après avoir été investi de la mission
de prophète.

32a.  On ne parle ici que de la mère, alors que dans un cas semblable au v. 14 on dit de
Jean qu’il était bon envers ses deux parents. Il est possible que ce soit parce que Joseph
n’était pas vivant au moment où Jésus a prononcé ces mots. Joseph était déjà un homme âgé
quand il a épousé Marie, et au moment où commence le ministère de Jésus, on ne trouve
nulle mention de lui, même dans les Evangiles, car il n’est question que de sa mère et de ses
frères. Ou bien, on ne mentionne que la mère parce que les Evangiles rapportent un incident
montrant que Jésus était impoli envers sa mère (Mt. 12:48), et ce verset contredit
l’affirmation, car c’est l’un des buts du Qur’ån, d’innocenter Jésus de toute fausse accusation.

36a.  Selon Matthieu, quand Jésus a été tenté par le démon, qui lui a demandé de l’adorer,
Jésus a répondu: “Car il est écrit, Tu adoreras le Seigneur ton Dieu, et tu ne serviras que Lui
seul” (Mt. 4:10).

30  Il dit: Je suis sans doute un
serviteur d’Allåh. Il m’a donné le
Livre et Il a fait de moi un prophète:a

31 Et Il a fait de moi un homme
béni où que je sois, et Il m’a com-
mandé la prière et le tribut aux pau-
vres aussi longtemps que je vivrai:a

32  Et d’être bon envers ma mère; et
Il n’a pas fait de moi un insolent, non
béni.a

33  Et paix à moi le jour de ma nais-
sance, et le jour de ma mort, et le jour
où je serai ressuscité à la vie.

34  Tel est Jésus fils de Marie - une
affirmation de vérité au sujet de la-
quelle ils se disputent.

35  Il ne convient pas à Allåh de Se
donner un fils. Gloire à Lui! quand Il
décrète une chose, Il lui dit seulement,
Sois, et elle est.

36  Et sûrement Allåh est mon Seig-
neur et votre Seigneur, pour le servir.
C’est la bonne voie.a

37  Mais des groupes parmi eux
n’étaient pas d’accord; alors malheur à
ceux qui ne croient pas, à cause de
leur présence lors d’un jour cruel!
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39a. On appelle ici le jour du Jugement le jour de Regret, car l’homme regrettera alors
d’avoir raté l’opportunité qui lui était donnée de travailler à son propre bien.

38  Comme ils entendront et verront
clairement le jour où ils viendront à
Nous; mais ceux qui font le mal sont
aujourd’hui manifestement dans l’er-
reur.

39  Et avertis-les du jour du Regret,a

quand la chose sera décidée. Et ils
sont (présentement) dans la négligence
et ne croient pas.

40  Sûrement Nous héritons de la
terre et de ce qui s’y trouve, et vers
Nous ils seront ramenés.

SECTION  3  :  Abraham

41 Et mentionne Abraham dans le
Livre. Il a sûrement été un homme
véridique, un prophète.

42  Quand il a dit à son père: O mon
père, pourquoi adores-tu ce qui n’en-
tend pas, ni ne voit, ni ne peut rien
t’apporter?

43  O mon père, à moi sans doute
est venue la connaissance qui ne t’est
pas venue; alors suis-moi, je te gui-
derai sur une bonne voie.

44  O mon père, ne sers pas le dé-
mon. Sûrement le démon est désobéis-
sant au Bienfaiteur.

45  O mon père, sûrement je crains
qu’un châtiment du Bienfaiteur t’af-
flige, de sorte que tu deviennes un ami
du démon.

46  Il dit: Détestes-tu mes dieux, O
Abraham? Si  tu ne cesses pas, je vais
certainement te chasser. Et laisse-moi
pendant un certain temps.

47  Il dit: Paix à toi! Je prierai mon
Seigneur de te pardonner. Sûrement Il
est toujours Généreux envers moi.
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49a.  Ailleurs on dit clairement que Jacob était son petit-fils (11:71;  21:72). Il ne faut pas
non plus supposer que donner  signifie le don d’un fils, car il est dit de Moïse, quelques
versets plus loin, Nous lui avons donné son frère Aaron, un prophète,  même si Aaron était
l’aîné de Moïse.

50a.  Le sens littéral est, Nous avons fait en sorte que pour eux la langue de la vérité soit
élevée.  Comme la langue  est le véhicule de l’expression, par conséquent lisåna ©idq-in
signifie donc une mention véridique.  Aussi humble la vie menée par un prophète soit-elle,
l’éminence lui est accordée parmi les générations futures, mais la caractéristique distinctive
d’un prophète est que son état d’éminence est authentique.

51a.  Ras∂l,  ou messager,  signifie celui qui est envoyé avec un message  pour la
régénération des hommes, alors que nabß,  ou prophète,  signifie celui qui possède le don de
prophétie, i.e., qui reçoit une naba’  ou une information  d’en-haut. Les élus qui sont choisis
pour la régénération de l’homme se nomment prophètes,  car il reçoivent la connaissance de
la part d’Allåh, et messagers  car ils délivrent à l’humanité les messages qu’ils reçoivent.

48  Et je me retire de toi et de ce à
quoi tu fais appel en plus d’Allåh, et je
fais appel à mon Seigneur. Je ne res-
terai peut-être pas sans bénédictions
en faisant appel à mon Seigneur.

49  Alors, quand il se retira d’eux et
de ce qu’ils adoraient en plus d’Allåh,
Nous lui avons donné Isaac et Jacob.
Et de chacun (d’eux) Nous avons fait
un prophète.a

50  Et Nous leur avons donné de
Notre miséricorde, et Nous leur avons
accordé une mention véridique d’émi-
nence.a

SECTION  4  :  D’autres prophètes sont suscités

51  Et mentionne Moïse dans le
Livre. Sûrement il était un homme
purifié, et il était un messager, un pro-
phète.a

52  Et Nous avons fait appel à lui du
côté béni de la montagne, et Nous
l’avons fait se rapprocher en commu-
nion.

53  Et Nous lui avons donné de
Notre miséricorde son frère Aaron, un
prophète.
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54a.  Ismaël était un prophète. Quand Abraham a prié le Seigneur “qu’Ismaël puisse vivre
devant Toi” (Gn. 17:18), la réponse fut: “Et au sujet d’Ismaël, Je t’ai entendu” (Gn. 17:20),
ce qui montre qu’Ismaël a été fait prophète; voir 2:124a, 125c.. Dans le Qur’ån Sacré, le nom
d’Ismaël est mentionné aux endroits suivants comme celui d’un prophète: 2:125, 127-129,
133, 136, 140;  6:86;  19:54, 55;  21:85;  38:48;  alors que l’on y fait allusion à 37:101-107.

57a.  Idrßs est le même personnage qu’Hénok. Le mot raf‘,  utilisé pour Jésus, est aussi
utilisé pour Hénok, et certains commentateurs donnent par conséquent un sens erroné aux
mots, en prétendant qu’Hénok a été transporté vivant au ciel. Mais l’on commet la même
erreur dans les deux cas, car raf‘  signifie élevé à une haute dignité;  voir 3:54b. L’erreur
semble avoir surgi de ce que l’on dit d’Hénok dans la Bible. Ainsi, dans Gn. 5:24: “Et Hénok
marcha avec Dieu, puis il disparut, car Dieu l’enleva”. Le Nouveau Testament est encore
plus clair: “Par la foi, Hénok fut transporté, de sorte qu’il ne voit pas la mort; et on ne le
trouva pas, parce que Dieu l’avait transporté”.

54  Et mentionne Ismaël dans le
Livre. Sûrement il était véridique en la
promesse, et il était un messager, un
prophète.a

55  Et il a commandé à son peuple
la prière et le don d’aumônes, et il
était l’un de qui son Seigneur était
bien satisfait.

56  Et mentionne Idrßs dans le Livre.
Sûrement il était un homme vrai, un
prophète,

57  Et Nous l’avons élevé à un état
éminent.a

58  Ce sont ceux à qui Allåh a
a c c o r d é  s e s  f a v e u r s ,  p a r m i  l e s
prophètes, de la descendance d’Adam,
et de ceux que nous avons transportés
avec  Noé,  e t  de  la  descendance
d’Abraham et d’Israël, et de ceux que
Nous avons guidés et choisis.
Quand les messages  du
Bienfaiteur leur ont été
récités, ils sont tombés en se
soumettant, en pleurant.a

59  Mais il est venu après eux une
génération mauvaise, qui gaspillait les
prières et qui suivait la luxure, de sorte
qu’ils feront face à la perdition.

60  Sauf ceux qui se repentent et qui
croient et qui font le bien - ceux-là
entreront dans le Jardin, et il ne leur
sera fait aucun mal:

61  Des jardins de perpétuité que le
Bienfaiteur a promis à Ses serviteurs
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(He. 11:5). On ne le mentionne qu’une seule autre fois dans le Qur’ån Sacré, v.g., à 21:85.

58a.  Ici le récitant se prosterne; voir 7:206a.

62a.  Cette description de l’Au-delà vise réellement à montrer que le musulman en ce
monde ne parle que de paix. L’Islam est vraiment la paix,  et c’est en faisant la paix ici avec
le Créateur et Ses créatures que l’on peut trouver la paix par la suite. C’est la grande vérité à
la base de la notion islamique du paradis, car on affirme souvent dans le Qur’ån Sacré, au
sujet du paradis, qu’il n’y aura rien d’autre que la paix.

63a.  L’état de paix parfaite  dont il est question dans le verset précédent, on l’appelle ici
le Jardin  dont les justes hériteront.

64a.  On admet généralement que les mots, nous ne descendons pas  font allusion 
à la venue des anges avec la révélation Divine. Il n’y a pas de doute que l’on fasse 
ici allusion à la révélation du Saint Prophète, le sens étant que, de même que les anges 
ont apporté la révélation aux prophètes précédents, ils apportent maintenant la révélation, 
sur l’ordre du Seigneur, au Saint Prophète Muƒammad. Les derniers mots du verset, 
ton Seigneur n’est jamais ingrat,  signifient que Dieu ne saurait oublier les promesses 
et les prophéties qu’Il a faites par l’intermédiaire de Ses prophètes. C’est pourquoi 
on termine un compte rendu des anciens prophètes par une allusion à la révélation du Saint

dans l’Invisible. Sûrement Ses pro-
messes se réalisent toujours.

62  Ils n’y entendront aucun vain
discours, mais seulement, Paix! Et ils
y ont leur subsistance, matin et soir.a

63  C’est le Jardin que Nous avons
fait en sorte qu’’héritent ceux de Nos
serviteurs qui observent leur devoir.a

64  Et nous  ne descendons pas sauf
sur l’ordre de ton Seigneur. A Lui ap-
partient ce qu’il y a devant nous et ce
qu’il y a derrière nous et ce qu’il y a
entre les deux, et ton Seigneur n’est
jamais ingrat.a

65  Seigneur des cieux et de la terre
et de ce qu’il y a entre les deux, alors
servez-Le et soyez patients à Son ser-
vice. En connaissez-vous un qui Lui
soit égal?

SECTION  5  :  Comment les adversaires ont été traités

66  Et l’homme dit: Quand je serai
mort, serai-je vraiment ramené à la
vie?

67  L’homme ne se rappelle-t-il pas
que Nous l’avons créé auparavant,
alors qu’il n’était rien?
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Prophète, et c’est le sujet dont on traite dans les dernières sections du chapitre.

Certains pensent, cependant, qu’il s’agit des paroles que les justes prononceront en entrant
au paradis. (Rz).

68a. Les démons  sont ici clairement ceux qui conduisent les autres au mal.

71a.  Il n’est question que des méchants,  comme le contexte le montre distinctement. On
dit nettement plus loin que les justes n’iront pas en enfer: “Le jour où Nous rassemblerons
ceux qui se gardent du mal auprès du Miséricordieux pour recevoir un honneur, et où Nous
conduirons les coupables en enfer, assoiffés” (vv. 85, 86). Selon 21:102, les justes
n’entendront pas le moindre son de l’enfer.

72a.  Au sujet du sens de thumma,  voir 2:29a. Il est faux de supposer que les justes seront
d’abord jetés en enfer et ensuite délivrés; voir 71a.

68  Alors, par ton Seigneur! Nous
les rassemblerons certainement ainsi
que les démons, ensuite Nous les
amènerons autour de l’enfer sur les
genoux.a

69  Alors Nous ferons avancer de
chaque secte les plus rebelles envers le
Bienfaiteur.

70  De nouveau, Nous connaissons
certainement ceux qui méritent le plus
d’y être brûlés.

71  Et il n’y en a aucun d’entre vous
qui y viendra. C’est un décret inévi-
table de ton Seigneur.a

72  Et Nous délivrerons ceux qui se
gardent du mal,a et Nous y laisserons
ceux qui font le mal sur les genoux.b

73  Et quand Nos messages clairs
leur sont récités, ceux qui ne croient
pas disent à ceux qui croient: Lequel
des deux groupes est en meilleure
position et en meilleure compagnie?a

74  Et combien de générations
avons-Nous détruites avant eux, qui
avaient plus de biens et qui parais-
saient mieux!

75  Dis: Quant à celui qui est dans
l’erreur, le Bienfaiteur allongera la durée
de ses jours; jusqu’à ce qu’ils voient ce 
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72b.  Comparer avec le v. 68, où il est dit que les coupables seront amenés en enfer sur les
genoux.

73a.  C’est-à-dire qu’ils sont fiers de leur grandes richesses et de leurs forces nombreuses.

75a.  L’Heure signifie l’heure de la ruine,  le moment de la destruction, alors que leur
puissance sera totalement anéantie. Le ‘adhåb,  comparé à la ruine, signifie un châtiment plus
léger. 

75b.  Par ces mots, on indique clairement que le moment viendra où ils se trouveront en
mauvaise posture, et leurs forces seront plus faibles que les forces de la Vérité.

77a.  Ils ne prêtent aucune attention aux valeurs les plus élevées de la vie; tout ce qu’ils
désirent, c’est la richesse et des enfants.

80a.  On fait allusion à ce qu’il a dit  au v. 77: “On me donnera certainement la richesse et
des enfants”. L’héritage de Dieu signifie donc que leur richesse et leurs enfants leur seront
enlevés et qu’ils seront finalement une source de puissance pour l’Islam.

dont ils étaient menacés, soit le châti-
ment, soit l’Heure.a Alors ils sauront
qui est en plus mauvaise position et
plus faible dans ses forces.b

76  Et Allåh redouble d’orientation
envers ceux qui marchent droit. Et les
actions qu’ils supportent, les bonnes
actions, reçoivent, auprès de ton Seig-
neur, une meilleure récompense et
donnent un meilleur rendement.

77  As-tu vu celui qui ne croit pas
en Nos messages et qui dit: On me
donnera certainement la richesse et
des enfants?a

78  A-t-il acquis la connaissance de
l’invisible, ou fait une entente avec le
Bienfaiteur?

79  Nullement! Nous écrivons ce
qu’il dit, et Nous prolongerons pour
lui la durée du châtiment,

80  Et Nous hériterons de lui ce
qu’il dit, et il viendra à Nous seul.a

81  Et ils ont pris des dieux autres
qu’Allåh, qui devraient être pour eux
une source de force -

82  Nullement! Ils nieront bientôt
les avoir adorés, et seront leurs ad-
versaires.
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84a.  Parce que leur ruine est déjà décrétée.
85a.  Wafd  signifie un groupe venant vers un roi pour recevoir des honneurs  (R, LA).
86a.  Wird  signifie venir ou parvenir à l’eau  (LL); par conséquent il signifie assoiffé,

parce qu’on mène les bêtes assoiffées à l’eau.
92a.  Les cinq versets 89-93 contiennent une condamnation très énergique et très évidente

de la doctrine chrétienne de la Divinité de Jésus-Christ. On peut noter que ce chapitre
appartient à environ la cinquième année de la mission du Saint Prophète, car des parties en
ont été lues devant le Négus par Ja‘far, le chef des émigrants musulmans en Abyssinie. Ainsi
l’Islam, s’était donné, dès le tout début, le grand objectif de réformer le christianisme. Le
point particulier sur lequel ce chapitre met l’accent, en plus des erreurs fondamentales de la
religion chrétienne, la Filiation  et la Rédemption,  est que Dieu est Raƒmån,  et qu’Il n’exige
pas de compensations pour pardonner aux pécheurs. C’est pour cette raison que l’on
mentionne à plusieurs reprises le nom de Raƒmån dans ce chapitre, de préférence à tous les
autre noms de l’Etre Divin, et la clé de l’ensemble de cette prise de position se trouve dans
les mots suivants du v. 92: Et il n’est pas digne de la part du Miséricordieux de se donner un
fils.  En fait, la doctrine de la Rédemption est contredite par les paroles mêmes du Christ dans
le Notre Père: “Remets-nous nos dettes comme nous-mêmes avons remis à nos débiteurs”
(Mt. 6:12).On dit d’un homme qu’il pardonne à son débiteur, quand il remet la dette sans
exiger de compensation exacte. C’est ainsi que Dieu pardonne aux pécheurs; Il na pas besoin
de compensation.

SECTION  6  :  La doctrine erronée de la filiation
83  Ne vois-tu pas que Nous

envoyons les démons contre les in-
croyants, les incitant avec insistance?

84  Alors ne te presse pas contre
eux. Nous ne faisons que les faire at-
tendre un certain nombre (de jours).a

85  Le jour où Nous rassemblerons
les fidèles à leur devoir auprès du
Bienfaiteur pour recevoir des
honneurs,a

86  Et conduirons les coupables en
enfer, comme des bêtes assoiffées.a

87  Ils n’ont aucun pouvoir d’inter-
cession, sauf celui qui a fait une en-
tente avec le Bienfaiteur.

88  Et ils disent: Le Bienfaiteur
S’est donné un fils.

89  Tu fais certainement une affir-
mation abominable!

90  Les cieux peuvent presqu’en
être déchirés, et la terre se fend en
morceaux, et les montagnes tombent
en pièces, 

91  Qu’ils attribuent un fils au Bien-
faiteur!

92  Et il n’est pas digne du Miséri-
cordieux de se donner un fils.a
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96a.  Quand il est dit qu’Allåh provoque l’amour pour les justes, on veut dire que Lui-
même les aime et qu’Il inspire l’amour à leur égard dans le coeur des autres, de sorte qu’ils
aiment Allåh de même que leur prochain. Les bons serviteurs de Dieu sont victimes
d’adversité au début, mais graduellement leur bonté l’emporte et ils se font aimer et admirer.
Il y a ici une allusion prophétique au grand amour qui devait inspirer le coeur des ennemis du
Prophète dans un proche avenir, et même de nos jours, le coeur des hommes est épris d’un
amour de plus en plus grand pour lui, quand le monde est témoin du bien qu’il a fait à
l’humanité.

93  Il n’y en a aucun dans les cieux
et sur la terre qui ne vienne au Bien-
faiteur comme un serviteur.

94  Certainement Il les englobe tous,
et Il les a tous comptés.

95  Et chacun d’entre eux viendra à
Lui le jour de la Résurrection, seul.

96  Ceux qui croient et font de
bonnes actions, pour eux le Bien-
faiteur provoquera sûrement l’amour.a

97  Ainsi Nous l’avons rendu facile
dans ta bouche uniquement afin que tu
donnes de la sorte de bonne nouvelles
à ceux qui se gardent du mal, et que tu
avertisses ainsi un peuple querelleur. 

98  Et combien de générations avant
eux avons-Nous détruites! Peux-tu en
voir une d’entre elles ou entendre un
son venant d’elles?


